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Moins de risques, plus des bénéfices à Tsaratanteraka 

Préparation du riz à stocker dans le grenier communautaire 

Grâce aux appuis techniques  
fournies en matière de RRC , 
ainsi que l’intégration avec 
les autres volets du 
programme et la réceptivité 
de la population. La 
communauté a pu améliorer 
leur vie et mitigé les effets 

négatifs des catastrophes  

The Strengthening and Accessing Livelihood Opportunities for Household Incomes (SALOHI) program is a five-year food security program funded by USAID’s Office of Food For Peace in eastern and 
southern Madagascar. SALOHI is implemented by a consortium of international NGOs, including Catholic Relief Services – United States Conference of Catholic Bishops, the Adventist Development 
and Relief Agency, CARE and Land O’Lakes International Development Division, in collaboration with five local church partners.  The program targets 100,000 vulnerable families in cyclone, flood and 
drought prone areas, with an integrated package of health and nutrition, agricultural production, income generating and disaster risk reduction activities.  The program includes the distribution of 27,000 
MT of US food aid. 

 Le fokontany de Tsaratanteraka se trouve dans la région de Vatovavy Fitovinany, au 
sud-est du Madagascar. Comme beaucoup d’autres à Madagascar, la 
population est obligée de traverser chaque année deux périodes de 
soudure du mois d’octobre à novembre, puis du mois de mars à avril. 
Pourtant la majorité de la population de Tsaratanteraka sont des agri-
culteurs mais la production agricole ne suffit pas à subvenir aux be-
soins alimentaires de chaque ménage tout au long de l’année. Durant 
les périodes de soudures, la population mange du manioc ou de la 
banane cuite (kadaka) pour palier le manque en riz. Quelques fois elle 
fait recours aux usuriers locaux pour avoir de l’argent avec un taux 
d’intérêt de 100% payable en nature (riz) ou en espèce. 

L’inexistence de stratégie de gestion de la production visant à atté-
nuer la période de soudure est une des raisons parmi tant d’autres. 
En 2009, le Programme SALOHI a commencé à intervenir dans le 
village de Tsaratanteraka avec les quatre thématiques : la santé, l’agri 

production, l’agri business, et la Gestion des Risques et catastrophes.  

BOTO Daniel vit à Tsaratanteraka et vient d’un clan classé parmi les sages du vil-
lage. A cause de sa position dans la communauté il a été choisi parmi les membres 
des comités de Gestion des Risques et Catastrophes (GRC). Les mesures de mitiga-
tions liées aux Système d’Alerte Précoce (SAP) font parties des thèmes de forma-
tions reçus par les membres de comité. Dans la réalisation des activités de mitigation 
sur les impacts des chocs et de la période de soudure, les membres de la grande 
famille de BOTO Daniel se sont organisés à créer un système d’épargne en nature : 
le Grenier communautaire villageois. L’objectif est d’atténuer la vulnérabilité de 
chaque ménage membre de la grande famille en période difficile, en cas  de chocs 
liés à l’insécurité alimentaire. Une partie des récoltes en riz y est déposée. Comme la 
communauté suit l’évolution du prix du riz au marché par le biais du SAP communau-
taire, la décision de mettre en place le grenier communautaire a été prise en concer-
tation avec tous les membres de la famille quand le prix du riz indiqué par le SAP 
dépasse le seuil pendant une durée suffisamment longue.  

Le système d’épargne et crédit et la pratique du grenier communautaire était très 
efficace car il a augmenté la disponibilité en riz pour la grande famille de BOTO Da-
niel mais aussi à Tsaratanteraka. La durée de la période de soudure a été réduite à 
deux mois (mois de mars et mois de novembre) au lieu de quatre comme aupara-
vant. En plus de ces précautions prises en matière de réduction des risques des ca-
tastrophes, BOTO Daniel a reçu des appuis en matière de la technique agricole 
fourni par le Programme SALOHI. Le revenu de son ménage a augmenté grâce à la 
vente des productions agricoles comme l’arachide, la carotte, et les choux après 
adoption des techniques fournies. Son ménage a pu épargner et emprunter de 
l’argent avec un taux d’intérêt raisonnable et concerté grâce à la pratique du VSL, et 
n’ont plus besoin de recourir aux usuriers en cas de difficulté financière. 


